
 

 
PRISON SAINT-LAZARE  

 
  

A l’origine la léproserie de Saint-Ladre ou Saint- Lazare, fondée route de Paris à Saint-Denis fut  cédée le 8 
janvier 1632, à Saint Vincent-de-Paul (1581-1660) et à sa congrégation.  
 

Paris vers 1609 – Fragment concernant Saint-Laurent et Saint-Lazare du plan de Vasselieu - Gallica/BNF 

On y mettait autrefois en dépôt le corps des rois et reines de France, avant de les conduire à la basilique Saint-
Denis pour y être inhumés. Tous les prélats du royaume rassemblés chantaient le psaume  « De profondis » et 
le bénissaient. Ensuite le corps était porté à la basilique par les vingt-quatre hanouards  - nom des porteurs de 
sel de la ville de Paris. Eux seuls bénéficient du privilège d’apporter le cercueil de plomb renfermant le corps 
des rois de France, jusqu’à la basilique de Saint-Denis. La procession funéraire marquait sept haltes pour 
reprendre haleine. Sept petits oratoires : les montjoies jalonnaient le parcours. 

Quand Paris s’appelait Lutèce, les Romains construisent une voie Nord-Sud dont la trace rectiligne  suit 
l’alignement des rues Saint Martin et Saint Jacques et au-delà les rues du faubourg Saint Martin et faubourg 
Saint Jacques. Il s’agit du "Cardo Maximus" ou chaussée Jules César de Lutèce vers Beauvais au  Nord et vers 
Lyon au Sud. Au bord  de cet axe, durant cette période, l’Abbé Domnale installe la première église Saint 
Laurent -10ème arrondissement - dans un couvent de moines à l’emplacement de l’actuelle église. En 888, lors 
du siège de Paris, l’église et le monastère étant hors les murs sont détruits. C’est 1180 que l’église est érigée 
en paroisse. En 1429, elle est entièrement reconstruite dans un style gothique flamboyant, puis agrandie de 
1548 à 1596.  Vers 1645,  saint Vincent fait édifier dans le clos Saint-Laurent, une dépendance du prieuré 
Saint-Lazare dit l'hospice des Treize-Maisons pour loger les orphelins. En 1789, dès le début de la Révolution, 
l’église Saint-Laurent est dévastée par les émeutiers. Elle devient « Le Temple de la Raison », puis de 



l’ « Hymen et de la Fidélité », avant de devenir « Temple de la Vieillesse ». En 1801, elle est rendue au culte 
catholique. 

Actuel portail néo-gothique.  La vie et le mort et la glorification de Saint Laurent. 

                                                                                                  

Dans le transept, six clés de voute, dont une dédiée à la passion de Saint Laurent sur le grill.                             
Sur un tableau, Jésus désigne Marie Madeleine à sa mère et ses apotres. L’église est une étape des pélerins de 
Compostelle. « Voir  Cadrans solaires sur les chemins de Compostelle »  



 
Les Montjoies dans la plaine Saint-Denis jallonaient la route - Gallica/BNF

 
Au XVIIème siècle, elle est reconvertie en prison 
d’hommes et de femmes débauchés ou aliénés. 
Sous la Terreur, 165 prisonniers sont exécutés en 3 
jours. Puis elle devient une prison uniquement pour 
les femmes.  

En 1811, elle  prend le statut d’ « hôpital–prison », 
où est organisé le suivi médicale obligatoire des 
prostituées, jusqu’en 1946. Dans le courant de la 
seule année 1837, 11063 femmes et jeunes filles y 
seront reçues.  A partir de 1849, ce sont les sœurs 
de Marie -Joseph  qui ont la surveillance des 
détenues. A la différence des autres établissements 
carcéraux, les emprisonnées pouvaient  travailler à 
l’intérieur de l’établis-sement.  

 
La prison Saint Lazare est fermée en 1927, l’hôpital 
Saint-Lazare  fermera définitivement en 1998.  

Dans l’aile gauche dans la cour d’honneur de la 
prison, il existait un cadran solaire au dessus du 
porche et sous le campanile. Il est daté de 1683 et 
porte la devise :  

 
« HAEC MAE FORTASSE TUA ». 

« VOICI MON HEURE, PEUT-
ÊTRE AUSSI LA TIENNE ».

Gallica/BNF



Premier cadran - Gallica/BNF
 

Un deuxième cadran solaire à la prison se trouvait  dans la cour,  au dessus d’une porte,  menant au   « quartier  
cellulaire ». Ce cadran rectantulaire portait une devise que nous indiquent Messieurs Bouvrain - architecte 
parisien - et Riviére : 

« UNA MANET »                                                                                                                            
« IL RESTE UNE HEURE » 

Carte postale – Collection de l’auteur



Aux abords de la rue Saint-Denis, sur l’emplacement de l’ancienne prison Saint-Lazare a été aménagé le 
square Alban-Satragne. Seule subsiste la façade de l’ancien hôpital Saint-Lazare. 

             
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le cadran solaire de la cour d’honneur                        Façade de l’ancien chapelle Saint-Lazare, bâtie en 1824 
                      

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
  

Dessin Jane Chapon – 1926 Histoire de la prison Saint-Lazare du Moyen Âge à nos jours - Gallica/BNF 
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